
Je ne sais pas si vous connaissez la chanson d’Alain Souchon : Passez notre amour à la machine.  

Passez notre amour à la machine, faites-le bouillir 

Pour voir si les couleurs d'origine peuvent revenir 

Est-ce qu'on peut ravoir à l'eau de Javel des sentiments 

La blancheur qu'on croyait éternelle ... Avant 

Vous devez certainement vous demander pourquoi je cite cette chanson d’Alain Souchon.  

- Eh bien, parce que c’est cette chanson qui a trotté dans ma tête quand j’ai médité ce passage du 

livre de l’Apocalypse que nous venons d’écouter, et particulièrement ceci : « Ceux-là viennent 

de la grande épreuve ; ils ont lavé leurs robes, ils les ont blanchies par le sang de l’Agneau ».  

Ceux-là : ce sont les 144 000 qui sont sauvés, qui vivent dans l’intimité du Seigneur Dieu.  

- 144000 : c’est un chiffre symbolique (comme en bien des endroits dans le livre de la Révélation).  

- 144000, c’est 12 x 12 x 1000 : 12 comme les 12 tribus d’Israël, 12 comme les 12 apôtres. 1000 : 

c’est la multitude.  

- Le livre de la Révélation nous révèle que tous nous sommes appelés à vivre dans le paradis de 

Dieu, à ressusciter pleinement. D’où les 144000. 

Comment faut-il faire ? Eh bien, justement : en lavant nos robes de baptême, en les blanchissant par le 

sang de l’Agneau.  

Mais blanchir nos robes de baptême par le sang de l’Agneau, comment est-ce possible ? Déjà que 

Coluche ne s’en est toujours pas remis avec le nouvel Omo qui lave plus blanc que blanc, qu’est-ce qu’il 

aurait pu bien dire à cela : le sang de l’Agneau qui blanchit plus blanc que blanc ?  

Et c’est là qu’Anne Roumanoff intervient : « On ne vous dit pas tout ». Eh bien oui, la seconde lecture 

ne nous dit pas tout. Il nous faut donc l’expliquer.  

Blanchir nos robes de baptême par le sang de l’Agneau, cela signifie utiliser une lessive 

particulière : La Croix et même la Super Croix, la Croix du Christ.  

- C’est ce qu’ont fait les 144000 : ils ont passé à la machine leurs robes de baptême en utilisant 

chaque jour, chaque instant, la Croix, en cherchant à s’unir toujours plus pleinement à Jésus.  

« Mes brebis écoutent ma voix » dit le Seigneur Jésus dans l’Evangile que nous venons d’entendre. Les 

144000 ont su écouter la voix de Jésus.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il fallait aimer nos ennemis.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il fallait toujours pardonner.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il fallait nous aimer les uns les autres comme nous sommes 

aimés de lui.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait que la création confiée, il fallait la préserver, l’aimer, la respecter.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il se trouvait en chacun de nous et que par conséquent 

toucher à un cheveu d’un frère, c’est toucher à un cheveu de la tête de Jésus.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait dans le livre de l’Apocalypse qu’il fallait persévérer, espérer 

coûte que coûte, ne pas désespérer.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il était la Résurrection et la vie, le chemin la vérité la vie, 

la porte qui conduit au paradis, le bon berger qui conduit au Père.  

- Ils l’ont écouté quand il leur disait qu’il ne fallait s’inquiéter de rien, que le lendemain 

s’inquièterait de lui-même.  

- Ils ont encore su l’entendre quand il leur disait par saint Paul : tout ce que vous avez à dire, tout 

ce que vous avez à faire, faites-le en mon nom en rendant grâce à Dieu.  



Tout cela, ils l’ont écouté et ils l’ont vécu dans la joie et dans le sang aussi car aimer comme nous le 

demande Jésus demande des efforts, des renoncements, des sacrifices, mais cela demande aussi la grâce 

de Dieu sans laquelle on ne peut rien faire.  

C’est donc dans le sang de Jésus qu’ils ont vécu ce qu’ils avaient à vivre, dans l’exigence de l’amour 

à vivre, dans l’accueil de sa grâce, dans la recherche de sa grâce ... dans la prière.  

« Pour suivre Jésus, disait dimanche dernier le cardinal Aveline, archevêque de Marseille, il suffit 

d’aimer ». C’est ce qu’ont fait les 144000 (parmi lesquels cheminent aussi tous ceux qui ne connaissent 

pas explicitement Jésus, mais qui, pourtant, auront écouté sa voix, cad son Esprit, en vivant en vérité 

l’amour qui vient de lui). Les 144000 ont donc su aimer de l’amour de Jésus. Résultat : ils sont 

ressuscités, et comme Jésus dans l’Evangile de Marc : leurs vêtements sont devenus éblouissants, si 

blancs qu’aucun blanchisseur sur terre ne saurait blanchir ainsi (cf. Mc 9,2-3)  

Et s’ils ont pu le faire, c’est parce qu’ils ont lavé leur amour à la machine : leur amour propre, leur 

volonté propre, leurs difficultés à aimer, leurs difficultés à se donner ... pour aimer comme le Seigneur 

Jésus nous commande d’aimer.  

Très chers frères et sœurs, nous faisons partie – en puissance - de ces 144000 (ou des 153 poissons). 

Et nous avons à laver nos robes de baptême dans le sang du Christ.  

Pour cela, passons notre amour à la machine, puisque c’est l’amour qui ressuscite, c’est l’amour qui 

nous libère et nous rend heureux.  

Passons notre amour à la machine, non pas pour voir si les couleurs d’origine peuvent revenir. Elles 

reviendront forcément avec la grâce de Dieu. (Mais) passons notre amour à la machine pour aimer 

comme Jésus nous commande d’aimer. C’est notre vocation à tous !  

Ce que je vous propose pour cette semaine, c’est de passer notre amour à la machine, en le passant 

déjà à l’aune de l’hymne à l’amour. Vous savez, cette hymne où saint Paul nous dit que : l’amour 

prend patience, l'amour rend service, il ne jalouse pas, … il ne s'enfle pas d'orgueil, 5 il ne fait rien 

de laid, il ne cherche pas son intérêt, il ne s'irrite pas, il n'entretient pas de rancune, 6 il ne se réjouit 

pas de l'injustice, mais il trouve sa joie dans la vérité. 7 Il excuse tout, il croit tout, il espère tout, il 

endure tout (1Co 13,4-7).  

Très chers frères et sœurs, passez votre amour dans le tambour de cette hymne pour voir où vous 

en êtes dans l’amour et dans la blancheur de votre vêtement de baptême et demandez au Seigneur la grâce 

d’aimer, de cet amour que Jésus a vécu, de cet amour qu’il nous commande d’aimer dans ses évangiles, 

de cet amour que saint Paul caractérise si bien dans l’hymne à la charité.   

Demandez-lui aussi la grâce de tout faire, de tout dire, de tout penser ... en lui. Demandez-lui la grâce 

de passer en lui dans tout ce que vous avez à vivre.  Demandez-lui enfin de passer votre amour au 

tambour du sacrement du pardon.  

Vraiment, très chers frères et sœurs, que l’amour qui nous vient de Dieu immacule chacune de nos 

vies. Amen.  

 

 

 


